
Tous droits réservés © Société littéraire de Laval, 2000 Ce document est protégé par la loi sur le droit d’auteur. L’utilisation des
services d’Érudit (y compris la reproduction) est assujettie à sa politique
d’utilisation que vous pouvez consulter en ligne.
https://apropos.erudit.org/fr/usagers/politique-dutilisation/

Cet article est diffusé et préservé par Érudit.
Érudit est un consortium interuniversitaire sans but lucratif composé de
l’Université de Montréal, l’Université Laval et l’Université du Québec à
Montréal. Il a pour mission la promotion et la valorisation de la recherche.
https://www.erudit.org/fr/

Document généré le 18 avr. 2024 20:36

Brèves littéraires

L’invitation au bonheur
Robbert Fortin

Numéro 55, printemps 2000

URI : https://id.erudit.org/iderudit/5043ac

Aller au sommaire du numéro

Éditeur(s)
Société littéraire de Laval

ISSN
1194-8159 (imprimé)
1920-812X (numérique)

Découvrir la revue

Citer cet article
Fortin, R. (2000). L’invitation au bonheur. Brèves littéraires, (55), 112–112.

https://apropos.erudit.org/fr/usagers/politique-dutilisation/
https://www.erudit.org/fr/
https://www.erudit.org/fr/
https://www.erudit.org/fr/revues/bl/
https://id.erudit.org/iderudit/5043ac
https://www.erudit.org/fr/revues/bl/2000-n55-bl1003195/
https://www.erudit.org/fr/revues/bl/


L'invitation au bonheur 

On ne guérit jamais 
d'un moment de passion 
en attendant que l'amour soit 
l'éclatement de l'être 

Je suis homme juste avant l'aube 
quand le soleil dérègle 
toutes couleurs de virilité 
avant de baptiser le corps 
à la roue du ciel 
que l'oiseau va transporter 

au plus humain dans la foule 

Souvent la vie 
ne cherche qu'à corriger 
la souillure dans l'effort 
de rembourser cette dette de cœur 
qu'elle nous doit 
sur son lit de mort 


